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Pâques pour les couples
L’Exhortation Apostolique Amoris Laeti-
tia a voulu prendre en compte toutes les 
familles, chrétiennes ou non, croyantes 
ou non, car on n’a pas trouvé mieux pour 
construire la société que de construire la 
cellule familiale.

On n’a pas attendu Jésus-Christ pour se marier. Aujourd’hui 
encore, nous connaissons de nombreuses familles qui se 
construisent sans Jésus-Christ. Agnostique, bouddhiste, mu-
sulmane, juive, chaque culture a inventé sa manière pour ri-
tualiser cette construction du foyer familial. Bienheureuse la 
famille qui peut compter sur le Christ pour se construire !
En ouvrant la Semaine Sainte, je pense aux couples chrétiens 
et à l’impact du Christ au sein de leur amour conjugal. Suivre le 
Christ, c’est entrer dans sa Pâque. Ainsi en est-il d’un homme et 
d’une femme qui s’aiment au point qu’ils veulent lier leur amour 
à l’amour de Jésus-Christ. On sent une dilatation de leur amour ; 
une sorte de lâcher-prise qui paradoxalement leur permet de 
croire que leur amour va être durable. Un lâcher-prise par lequel 
ils entrent dans la Pâque de Jésus-Christ ; c’est-à-dire qu’ils ac-
ceptent que dans leur couple il y ait un Jeudi saint, un Vendredi 
saint, un Samedi saint et un Dimanche de la Résurrection.
Accueillir le Jeudi Saint dans le couple c’est le temps des re-
pas en famille, le temps de la tendresse et aussi de l’intimité. 
Accueillir le Vendredi saint, c’est savoir qu’un jour peut venir 
le moment du drame et de la souffrance ; et tout particu-
lièrement la souffrance à cause du péché, même au sein du 
couple. Consentir au Samedi saint, c’est envisager d’avance 
qu’on pourra traverser des périodes de silence, de routine, 
d’incertitude ; cette grisaille n’est pas désespérance, elle est 
au contraire le terreau où naît l’espérance. En effet, le Same-
di saint, Marie la mère de Jésus, veille dans l’espérance ; elle 
ne se décourage pas dans l’impasse, elle persévère. Car le 
temps est le messager de Dieu. Enfin dans le couple, il y a le 
jour de la résurrection : Christ a vaincu la mort et le péché ! 
Les époux chrétiens ne sont pas à l’abri des difficultés, des 
épreuves… ni même de l’échec ou du péché. Mais ils savent 
que Jésus-Christ a vaincu la mort par l’amour. Ainsi, ils peuvent 
se relever plus facilement. Une énergie leur est donnée. 
Christ est ressuscité, il est vraiment ressuscité ! Sainte fête de 
Pâques.
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